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des grands personnages, appelés par leur haute position 
dans la ville à donner leur avis sur les dessins présentés, 
et dans lequel on a omis celui de ce bourgeois de Lyon, 
dont le talent' allait enrichir la ville d'un édifice hors 
ligne et très-remarquable sous tous les rapports, se ter­
mine ainsi : 

«Finalement auroient tous unanimement .été d'avis 
« d'entreprendre lesdits bâtiments suivant le plan et 
« dessin fait en croisade, comme le plus propre, commode 
« et spacieux pour loger le plus grand nombre de pau-
« vres que nul de tous les autres dessins présentés. » 

Nous avons tous admiré, et tous les étrangers qui vi­
sitent notre ville admirent l'effet monumental et grandiose 
produit par le jeu des ombres portées, et aus?i par l'heu­
reuse combinaison des lignes et des masses de ce 
plan en croisade propre et commode, et, si nous aimons 
à retrouver, au nombre des personnes participant à cette 
entreprise de charité, l'archevêque de Lyon, Denis Simon 
de Marquemont, le lieutenant-général d'Arlincourt, gou­
verneur, le conseiller du roi, Ollier, surintendant de la 
justice et police de Lyon, et divers autres notables habi-

- tants de cette ville, nous serions heureux aussi de retrou­
ver aujourd'hui dans cette liste le nom de l'homme de 
génie qui nous a donné une des plus belles et des plus 
importantes parties de ce vaste édifice, l'une des gloires 
de la cité (1); mais le nom de Laure n'a élé inscrit dans 
aucune des délibérations prises pour cet objet, soit par 
le consulat, soit par les recteurs de l'Hôpital-, et cepen-

(1) Voyez J, B. Monfalcon, Histoire de la ville de Lyon, t II, p. 794, 

où le nom de Laure est donné comme étant celui de l'auteur de ces projets. 
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